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PROTOCOLE DE L’ÉTUDE
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Interrogation via un questionnaire en ligne de 10 minutes sur le panel Toluna

1 031 propriétaires de chien(s) /chat(s), âgés de 18 ans et + 
L’échantillon est constitué selon la méthode des quotas, afin d’être représentatif de cette 
population en termes de :

ÂGE CSP RÉGIONSEXE

3 août 2026 Du

Cible interrogée 

Protocole de l’étude

10 août 2026au

Afin de mieux comprendre les émotions, les responsabilités et les préoccupations des 
possesseurs d’animaux de compagnie, Toluna-Harris Interactive a réalisé une étude quantitative :

Période 
d’interrogation
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RÉSULTATS
L’animal de compagnie : un 

membre à part entière du foyer ?
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Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Q2. Au sein de votre foyer, comment considérez-vous votre(vos) animal(aux) de compagnie ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

UN ANIMAL DE 
COMPAGNIE, TOUT 

SIMPLEMENT

UN MEMBRE DE 
LA FAMILLE À 
PART ENTIÈRE

MON PROPRE 
ENFANT / MON 

BÉBÉ

Les animaux de compagnie sont considérés comme des membres à part entière de la famille pour la grande 
majorité des Pet Parents. 1 propriétaire d’animal sur 5 les considère même comme leur propre enfant, 
notamment chez les femmes et les plus jeunes. 
Les 65 ans et plus sont quant à eux plus enclins à voir leur animal comme un animal de compagnie tout 
simplement.

65 ans et plus : 26%18-34 ans : 32%
Femmes : 24%

La place de l’animal de compagnie au sein du foyer

20% 62% 18%
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“Viens voir Maman, Papa”, “mon bébé” : la parentalité 
humaine appliquée aux animaux

Ainsi, plus de 8 possesseurs d’animaux sur 10 utilisent des mots ou expressions liés à la parentalité pour désigner 
leur animal - et plus de la moitié le font même « souvent ». Cette marque d’affection est encore plus répandue chez 
les femmes, les jeunes (18-34 ans) et ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant, qui sont 84% à 
leur donner un « petit nom » humain souvent. 

Q4. Vous arrive-t-il d'utiliser des mots ou expressions liés à la parentalité humaine pour vous désigner auprès de votre(vos) 
animal(aux) ("Viens voir Maman / Papa", "C'est le bébé à son Papa"...) ou le(les) désigner lui(eux) (“Mon bébé”) ? Base ensemble 
possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

SOUS-TOTAL DONNE UN « PETIT 
NOM HUMAIN » A SON ANIMAL : 81%

19%

Oui souvent

Non jamais

52%
29%Oui parfois Auprès de ceux qui considèrent leurs 

animaux comme leur propre enfant : 84%
18-34 ans : 63%
Femmes : 58%
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Q5. Parmi vos différents animaux, diriez-vous que vous avez un “animal préféré” ? 
Base possesseurs de plusieurs animaux = 453

Avoir plusieurs animaux : tous égaux ou un favori ?
Parmi les foyers avec plusieurs animaux, une nette majorité ne déclare pas avoir d’animal préféré.
À noter, parmi ceux qui considèrent leurs animaux comme un animal de compagnie, tout simplement, 1 sur 5 
accepte plus facilement la hiérarchie (rapport plus pragmatique à l’animal) et reconnaît avoir un favori.

Je les aime tous exactement de la même 
manière, sans aucune différences

Je les aime tous, mais j’ai une complicité un 
peu plus forte avec l’un deux

J’avoue que j’ai un favori

Cela dépend des périodes et de leur 
comportement

65%

23%

7%
4%

Sous-total n'a pas 
particulièrement 

d'animal favori : 88%
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RÉSULTATS
L’animal de compagnie : une 

source de bien-être ?
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Les animaux de compagnie, une source de bien-
être au quotidien 

Q6. Pouvez-vous nous indiquer si vous êtes d'accord ou non avec les affirmations suivantes ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Être propriétaire d’un animal est une grande source de bien-être : pour près de 9 possesseurs d’animaux sur 10, 
prendre soin de son animal DONNE DU SENS À SON QUOTIDIEN et APAISE SES ANGOISSES. L’affection qu’ils reçoivent 
n’a pas de prix pour 80% d’entre eux, notamment auprès des femmes, des plus jeunes, des propriétaires de chiens et 
de ceux qui considèrent leur animal comme leur propre enfant.

18-24 ans : 87%
Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 87%
Propriétaires de chien(s) : 85%
Femmes : 84%

Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 95%

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux 
comme leur propre enfant : 98%

Propriétaires de chien(s) : 86%

Propriétaires de chien(s) : 85%

Prendre soin de mon animal donne un 
sens à mon quotidien

Mon animal est mon meilleur thérapeute : 
il apaise mes angoisses et mon stress

Mon animal m’aide à créer du lien social

Avoir un animal m’encourage à avoir une 
activité physique, est bon pour ma santé

TOUT À FAIT 
D’ACCORD

PLUTÔT
D’ACCORD

40%

42%

44%35%

54%

46%

41%34%

Financièrement, mon animal me 
coûte cher, mais son affection n’a pas 
de prix

41%39%

79%

94%

89%

75%

80%

% ST D’accord
(Plutôt d'accord + 

Tout à fait d'accord)
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Sous-total D'accord (Plutôt 
d'accord + Tout à fait d'accord) : 
Propriétaires de chien(s) : 92%
18-34 ans : 91%

Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Pour la quasi-totalité des Pet Parents, PASSER UN MOMENT DE QUALITÉ avec son animal constitue une source de 
satisfaction. Et LE VOIR BIEN SE COMPORTER EN PUBLIC est même source de fierté, notamment auprès des 
propriétaires de chien(s). 

Passer un moment de qualité dédié 
avec mon animal est une source de 
satisfaction

Voir mon animal bien se comporter en 
public est une vraie source de fierté

TOUT À FAIT 
D’ACCORD

PLUTÔT
D’ACCORD

42%

48%

95%

40%

Q14. Dans quelle mesure êtes-vous d’accord avec les affirmations suivantes ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Les animaux de compagnie, une source de 
satisfaction au quotidien 

% ST D’accord
(Plutôt d'accord + 

Tout à fait d'accord)

53%

88%
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% Plusieurs fois par jour
Femmes : 77%
Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux 
comme leur propre enfant : 86%

Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

74%

C’est pourquoi les possesseurs d’animaux accordent très fréquemment du « temps de qualité » à leur animal : la 
quasi-totalité déclare lui consacrer des moments exclusifs au moins une fois par jour.
Cette pratique est encore plus fréquente auprès des propriétaires qui considèrent leurs animaux comme leur propre 
enfant.

Le temps octroyé aux animaux de compagnie

18%

7%

1%

1%

Plusieurs fois par jour

Environ une fois par jour

Plusieurs fois par semaine

Environ une fois par semaine

Moins souvent

Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Q3. À quelle fréquence accordez-vous du “temps de qualité” à votre(vos) animal(aux) - ces moments exclusivement dédiés à 
lui(eux), sans distraction (jeu, câlin, balade) ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031



1212Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

L’influence de son animal dans les choix et 
comportements du quotidien

Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Q9. Avez-vous déjà… ? 
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Région parisienne : 32%
Propriétaires de chien(s) : 26%

Globalement, un comportement significativement plus 
fort auprès des 18-34 ans et des répondants qui 
considèrent leurs animaux comme leur propre enfant

Propriétaires de chien(s) : 24%

Région parisienne  : 17%

MONTRER DES PHOTOS DE SON ANIMAL ou EN PARLER LONGUEMENT font partie des comportements des Pet 
Parents. Refuser des invitations « à cause de son animal » reste en revanche plus occasionnel.
Les plus jeunes générations (18-34 ans) et les propriétaires qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant 
ont davantage tendance à pratiquer ces comportements.

Montré des photos / vidéos de votre animal sans 
qu’on vous l’ait demandé

Parlé longuement de votre animal sans qu’on 
vous l’ait demandé

Offert à votre animal un soin / un cadeau que vous 
ne vous offririez pas pour une question de coût

Refusé une invitation chez des proches / amis par 
culpabilité de laisser votre animal seul à la maison

Refusé une invitation chez des proches / amis par 
envie de passer du temps avec votre animal

53%

42%

22%

20%

12%



1313Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Les petites « largesses » accordées à son animal

Q8. Parmi les comportements suivants, lesquels vous arrive-t-il d’adopter avec votre ou vos animaux de compagnie ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

DONNER UNE FRIANDISE ou LAISSER SON ANIMAL MONTER SUR LE CANAPÉ sont les attitudes les plus acceptées par 
les maîtres. Lui DONNER UN MORCEAU LORS DES REPAS ou le LAISSER DORMIR DANS SON LIT sont des pratiques 
également largement accordées. 
Se laisser lécher le visage est plus segmentant, mais apparaît un peu plus toléré par les hommes.

Des libertés significativement 
plus acceptées auprès des 
18-34 ans et des répondants 
qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre 
enfant

Hommes : 60%

Propriétaires de chien(s) : 71%

Propriétaires de chien(s) : 52%

Hommes : 34%
Propriétaires de chien(s) : 34%

Propriétaires de chat(s) : 72%

Propriétaires de chat(s) : 88%

Donner une friandise juste pour le 
plaisir, sans qu'il l'ait méritée

Laisser monter sur le canapé, les fauteuils

Laisser dormir dans votre lit / celui 
des enfants

Laisser vous lécher le visage

TOUT À FAIT 
D’ACCORD

PLUTÔT
D’ACCORD

44%

26%39%

88%

84%

37%19%

Donner un morceau de votre repas 
pendant que vous êtes à table 40%28%

44%

22%61%

68%

Laisser nettoyer le fond de votre 
assiette, finir votre nourriture

Laisser sauter sur les invités ou les gens 
dans la rue en l'excusant

30%18%

21%9%

66%

55%
47%

30%

% ST OUI
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RÉSULTATS
Le bien-être animal : une 

préoccupation pour les propriétaires ?



1515Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

La prise en compte du bien-être animal par les 
propriétaires

Q10. Diriez-vous que les possesseurs d’animaux de compagnie prennent aujourd’hui le bien-être de leurs animaux à cœur… ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Le bien-être animal est largement pris en compte selon les possesseurs d’animaux : la moitié estime qu’il est 
davantage pris à cœur qu’auparavant. 
Une perception positive davantage partagée par les femmes.

Plus qu’avant

Autant qu’avant

Moins qu’avant

NSP

50%

32%

10%
8%

56% de femmes
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Très élevé : j'y pense constamment

25%
Faible : je gère au jour le jour

13%

Nul : je ne stresse jamais pour cela

4%

Modéré : j'y pense régulièrement 
mais sans angoisse

57%

S’inquiéter pour son animal : une réalité pour les pet 
parents mais à un niveau majoritairement maîtrisé

Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Q11. Vous-même, quel est votre niveau d’inquiétude au quotidien concernant la santé, le bonheur ou la sécurité de 
votre(vos) animal(aux) ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Un niveau de préoccupation lié à son animal présent, mais majoritairement maîtrisé : seul 1 possesseur d’animaux sur 
4 se déclare très inquiet vis-à-vis de la santé, du bonheur ou de la sécurité de son animal.
Assez logiquement, une inquiétude nettement plus élevée auprès de ceux qui le considèrent comme leur propre 
enfant.

Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 43%
Femmes : 29%

18-34 ans : 63% 



1717Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?Q_EVAL. Globalement, sur une échelle de 0 à 10, dans quelle mesure avez-vous apprécié votre expérience globale dans le cadre de cette démarche ?

Propriétaires de chien(s) : 18%

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur 
propre enfant : 30% / 18-34 ans : 27%

Les principales sources d’inquiétude liées à son 
animal de compagnie

Q12. Plus précisément, quels sont vos sujets de préoccupation les plus récurrents concernant votre(vos) animal(aux) ? 
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Sa santé physique générale, ses soucis vétérinaires

S’il est heureux

Son régime alimentaire, sa nutrition

Sa durée de vie, la peur que mon animal meure avant moi

S'il s'ennuie

S'il se sent seul

S'il se sent anxieux ou stressé

Son niveau d’activité physique

S'il dort suffisamment ou trop

Parmi les sources d’inquiétude : LA SANTÉ PHYSIQUE (en général) de son animal en tête, son BIEN-ÊTRE, SA NUTRITION 
et SON ESPÉRANCE DE VIE arrivent ensuite. 
Les plus jeunes apparaissent plus soucieux du bonheur / bien-être de leur animal.

18-34 ans : 32% / Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 30% 

18-34 ans : 46%

48%

39%

33%

29%

22%

22%

21%

15%

4%

2,3
sujets de 

préoccupation 
en moyenne 

par foyer
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Hommes : 40%

Région parisienne : 34%
Propriétaires de chien(s) : 34%

Propriétaires de chien(s) : 39%

Propriétaires de chien(s) : 31%

Propriétaires de chien(s) : 36%

Les aspects de la vie animale perçus comme une charge 
mentale

Q13. Pour chacun des aspects suivants de la vie de votre(vos) animal(aux), diriez-vous qu'il représente pour vous une 
charge mentale : complexité d’organisation, pression induite… ? 
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Sous-total Charge mentale 
importante + très importante

L'organisation de vos absences longues

Le suivi de sa santé, de ses rendez-vous 
vétérinaires

Son hygiène, celle de son lieu de vie

Son éducation, son comportement

La gestion de son alimentation, le choix 
des produits

L’organisation de vos absences 
quotidiennes

La régularité de son activité physique

Ses loisirs, ses sorties

Son apparence

47%
40%
36%
33%
32%
32%
28%
25%
23%

Globalement, son animal représente une charge mentale sous contrôle : les aspects les plus contraignants restent toutefois 
L’ORGANISATION POUR LES VACANCES et LE SUIVI DE SA SANTÉ pour moins d’1 possesseur d’animaux sur 2. 
À noter, des propriétaires de chien et franciliens davantage préoccupés par la régularité de l’activité physique de leur animal. 

ST Charge mentale importante / très importante
Des résultats significativement supérieurs auprès des 18-34 ans et des répondants qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant

Modérée Importante Très importante

28%25%

27%

35%

38%

34%

35%

40%

46%

52% 26% 15%

16%

19%

19%

19%

19%

22%

24%

26% 20%

16%

14%

14%

13%

12%

8%

10%

8%

33%

29%

29%

34%

33%

33%

29%

Non
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Confier son animal : une difficulté pour les propriétaires 

Q7. Avez-vous du mal à confier votre(vos) animal(aux) de compagnie à quelqu'un pendant les vacances ou 
même une journée ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Oui, 
systématiquement

Oui, parfois

Non, jamais

Je ne le(les) 
confie jamais

CONFIER SON ANIMAL reste un sujet de préoccupation majeur : les 2/3 des possesseurs d’animaux ont du mal à 
confier leur animal à quelqu’un pendant les vacances ou ne serait-ce qu’une journée – que ce soit pour des questions 
logistiques ou affectives. 
À noter une difficulté plus marquée encore auprès des propriétaires de chien, des plus jeunes, franciliens, et ceux 
considérant leurs animaux comme leur propre enfant.

Sous total : À du mal à confier son animal
Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux 
comme leur propre enfant : 75% - dont 42% Oui, 
systématiquement
Région parisienne : 73%
18-34 ans : 71% 
Propriétaires de chien(s) : 70%

Sous-total : À du mal à confier son animal : 66%

37%

29%14%

20%
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Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 20%

Propriétaires de chien(s) : 36%

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant : 33%

Propriétaires de chien(s) : 36%
Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant : 29%

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant : 37%
Propriétaires de chien(s) : 36%

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant : 34%
Région parisienne : 33%

Les adaptations du quotidien liées à son animal de compagnie

Q17. Dans quels domaines de votre vie avez-vous déjà adapté vos habitudes en raison de votre/vos animal(aux) de compagnie ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Choix des vacances

Aménagement intérieur

Choix de logement

Budget / finances

Sommeil

Sorties

Choix de loisirs

Fréquentations amicales

Vie amoureuse ou familiale

Vie professionnelle

Posséder un animal de compagnie implique certains ajustements, même s’ils restent modestes (moins de 2 en moyenne par 
foyer) : le CHOIX DES VACANCES en tête, suivi de L’AMÉNAGEMENT DE SON INTÉRIEUR ou le CHOIX DE SON LOGEMENT, 
notamment pour les propriétaires de chien. LE BUDGET n'apparaît qu’en 4ème position.
Les plus jeunes (18-34 ans) sont davantage enclins à ajuster leur quotidien pour leur animal. Constat globalement similaire pour 
les Pet Parents considérant leur animal de compagnie comme leur propre enfant.

1,8
ajustements 
effectués en 

moyenne par 
foyer

30%

26%

25%

23%

21%
19%

16%
13%

8%
8%

Des résultats significativement 
supérieurs auprès des 18-34 ans

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre enfant : 33%
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La fatigue mentale et physique liée à la possession d’un 
animal. Vers un “burn-out” des propriétaires d’animaux ?

Oui, souvent

Oui, parfois

Non, jamais

Les animaux de compagnie génèrent relativement peu de fatigue mentale ou physique :  seul 1 possesseur d’animaux sur 
5 indique avoir déjà ressenti ce type d’épuisement.
Un ressenti qui reste néanmoins plus présent chez les 18-34 ans, ceux qui considèrent leur animal comme leur propre 
enfant et les propriétaires de chien.

Sous-total Oui souvent + Oui parfois
18-34 ans : 37% 
Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 33% 
Propriétaires de chien(s) : 26%

Sous-total : À déjà ressenti un épuisement 
mental ou physique : 23%

75%

18%

6%

Q15. À l'image du "burn-out parental" pour les enfants, vous est-il déjà arrivé de vous sentir mentalement ou physiquement épuisé
(e) par les responsabilités liées à votre animal ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031
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Les choix liés à l’animal, une source de tensions au 
sein du foyer ?

Q16. Les choix liés à votre(vos) animal(aux) de compagnie (son éducation, son alimentation, ses promenades, le temps qui lui est 
accordé, les dépenses courantes, …) peuvent-ils être une source de tensions au sein de votre couple ou de votre famille / foyer ? 
Base foyer avec plus d’une personne = 852

Oui, cela arrive de 
temps en temps

Oui, c'est une source de conflit 
ou de négociation fréquente

Non, jamais

Et également peu de tensions : moins de 3 Pet Parents sur 10 ont déjà vécu des situations de conflit au sein de leur 
foyer à cause de leur animal.
À nouveau, les propriétaires très investis – les 18-34 ans et ceux qui considèrent leurs animaux comme leur propre 
enfant -  sont plus nombreux à évoquer des tensions.

Sous-total Oui
18-34 ans : 40% 
Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 36%
Région parisienne : 35%
Propriétaires de chien(s) : 31%

Sous-total : L’animal à déjà été 
source de tension : 28%

72%

24%

4%
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18-24 ans : 93%
Région parisienne : 91%
Propriétaires de chien(s) : 89%

Les leviers de réassurance des propriétaires

Q14. Dans quelle mesure êtes-vous d’accord avec les affirmations suivantes ?
Base ensemble possesseurs chien(s) / chat(s)  = 1031

Afin de pallier les inquiétudes, les Pet Parents s’accordent à dire qu’un SUIVI VÉTÉRINAIRE SÉRIEUX et une 
ALIMENTATION RECOMMANDÉE PAR LES VÉTÉRINAIRES sont essentiels. 
L’entourage peut également être bénéfique en cas de doute, notamment chez ceux qui considèrent leur animal comme 
leur propre enfant.

Auprès de ceux qui considèrent leurs 
animaux comme leur propre enfant : 80%
18-34 ans : 76%

18-24 ans : 93%

Avoir un suivi vétérinaire organisé et 
rigoureux m’enlève un poids

Donner à mon animal une alimentation 
recommandée par les vétérinaires me 
donne l’esprit tranquille

Partager mes doutes, mon stress liés à 
mon animal avec mon entourage 
m’aide à relâcher la pression

35% 51%

Tout à fait 
d’accord

Plutôt 
d’accord

35% 49%

18% 48%

86%

85%

66%

% ST D’accord
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Entre contraintes et bonheur : le bilan des propriétaires ? 

Q18. Enfin, si vous deviez faire la balance entre les contraintes liées à votre/vos animal(aux) (temps consacré, argent, adaptations) et 
les aspects positifs de sa/leur présence (affection, joie, bien-être), comment qualifieriez-vous ce bilan ? Base ensemble possesseurs 
chien(s) / chat(s)  = 1031

Au final, un bilan très positif : plus d’1 possesseur d’animaux sur 2 estime que son animal lui apporte infiniment plus 
qu’il ne lui impose de contraintes. 
À noter, une situation jugée gagnante plus marquée auprès des jeunes et assez logiquement des maitres 
considérant leur animal comme leur propre enfant.

Auprès de ceux qui considèrent leurs animaux 
comme leur propre enfant : 68%
18-34 ans : 62%

GAGNANT : Ils m'apportent 
infiniment plus qu'ils ne me créent 

des contraintes

EQUILIBRÉ : Il y a des contraintes, mais le 
bonheur apporté les compense

MITIGÉ : Cela me demande beaucoup de concessions 
pour un retour parfois limité

DÉFICITAIRE : Les contraintes dépassent aujourd'hui le 
plaisir d'avoir un animal

54%

40%

4% 1%
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SYNTHÈSE
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L’ANIMAL OCCUPE UNE PLACE CENTRALE DANS LE FOYER 
Pour une large majorité de possesseurs, l’animal dépasse le statut de simple compagnon : il est perçu comme un 
membre de la famille, voire comme leur enfant. Cette proximité se traduit dans le langage, les attentions du 
quotidien et le temps qui lui est consacré.
L’animal tient une place particulièrement importante auprès des femmes et des jeunes adultes (-35 ans).

LE BIEN-ÊTRE ANIMAL EST D’ABORD PENSÉ À TRAVERS LA SANTÉ ET 
L’ALIMENTATION 
Les préoccupations des possesseurs d’animaux sont concrètes : santé physique, rendez-vous vétérinaires, équilibre 
alimentaire. 
→ Le suivi vétérinaire et l’alimentation (recommandée par les vétérinaires) apparaissent comme de véritables leviers 
de réassurance.

DES CONTRAINTES RÉELLES, MAIS TRÈS LARGEMENT COMPENSÉES PAR LES 
BÉNÉFICES ÉMOTIONNELS 
Si l’organisation des vacances, les ajustements du quotidien ou le fait de confier son animal peuvent générer une 
certaine charge mentale, la possession d’un animal reste massivement associée au bien-être, à la satisfaction et à 
un bilan global très positif.

1

2

3

Les propriétaires entretiennent un lien fort avec leur animal : une relation 
très affective, des préoccupations centrées sur la santé et le bien-être, 
mais une charge mentale globalement maîtrisée


